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VERS LA LIBERTÉ
J O Ü R Ñ ^  D U  B A T A I L L O N  “ A.  M A R T Y ”

N u m é ro  8 B R I 6 A D E  I N T E R N A T I O N A L E 1 fé v r ie r  1937

D I T O  R I  A l
Nous <ivons le plaisir iriiiformer nos cama­

rades de la prochaine parutlon du premier 
numéro du Journal de la Brigade. Ce nou- 
veau ¡)ériodique contiendra cleux p: rties. 
L ’une d’entre elles sera consacrée aux evéne- 
ments d’ordre général, tels que nouvelles mí- 
litaires, nouvelles internationales, e t . 
L ’autre sera affectée plus particuHérement ii 
la vie des hataillons. Nous comjjtons done 
sur nos camanides pour nous faire p rvenlr 
tous les éléments néees.síúres á cette dernie- 
re rubrique. Nous insistons tout particuüé- 
rement pour que les responsables nous fas- 
sent parvenir le compte rendu détaillé de tous 
les événements intérieurs de leur b itaillon, 
qui reflétenl la vie méme de ce bataillon. 
Notre Journal doit-étre l ’exiiression vivante 
de la vie collei'tive de nos camarades. li faut 
que tous comprenneiit bien qu’une collecti- 
vité politique sans Journal, peut se compa- 
rer a un corps sans cerveau, sans pensée. Et 
c'esi aux camarades de la base á créer, ce 
cerveau, cette pensée collective, en nous en- 
voyant des articles, sur leur vie quotidienne, 
sur Ies faits héroiques dont ils ont été té- 
moins, sur les attaques auxquelles ils ont 
participé, sur les sujets oü ils sont jxirticu- 
¡iérement compétents, etc... De tous ces ni¡)- 
ports finirá, á la longue, par se dégager un 
esprit «12.o Brigade», qui imissant tres 
etroitement tous nos camarades, fera de cet­
te unité, notre Brigade, la «Brigade d’élite» 
de la Colonne Internationale.

La vie du

A P P E L AUX B L E 8 S E S

('ainayades hlesses : Couchés sur caire ¡if 
'/<• souffrancc, ¡lendant de trop ¡ongiics joiir- 
iiees, vons avez ix'ui-i'fre pensé (juc vos ca- 
"larades du haiaillaii roiis onhliaicnt (¡uclqiie 
l>ei(. Les faiiíjiies et les /i)ToccH/)üfío?¡s du 
li'ont ne nous ont pas pcrniis, en effet, de 
vniis (idresser la noiiihreu.se correspondiincc 
'jae vous éiiez en droif d'atiendrc de cette 
iraternife si forte (¡ni nous unit tous. Ne, 
croí/c2 pas surfouf (jue voiis éies decenus 
l'Oiir nous des étrangers, di'-s le jour au oous 
d’Cez dú nous (juitter par suite de vos gtorieu- 

hlessiires. Non, hcroi(¡ue8 camarades, qui 
dvez prouve' au ¡irix de votre sauq, (¡:.e la 
•■ olidariié internationale n'est ¡las un cain 
"'cf. non, nous ne vous oublions pas. Nous 
xavons que c'est cofre sang, joint d celiti de 
"es maris, qui foniiera ¡'auréole de gloire, 
'¡ai magnifiera plus fanl notre annee victo- 
rieiis, . J,r l),q ,Temple que vous nous avez 
donnr. cíjf constammenl presenf d nafre cs- 
/"d; nous essaijons chaqué jour de nous en 
"lonirer plus dignes.

I oi i s a r e z  f a i f ,  i ' o f r e  d e v o i r ,  t o u f  v o t r e  d e -  
"o r ,  r i  p n u r t a n t  v o t r e  r ó l e  n ' e s t  p a s  f e rni i -  

I»ií« d e e e z  r e s f e r  e n  c o n t a c t  p e r m a n e n t  
"'■ ce iiniiK, v o u s  d e v e z  p r o f i f e r  d e  v o s  l o n g s  
'“o i nent s  (le Ini s i rs ,  ¡ l ou r  n o u s  c o n s c i l l c r ,  n o u s  
' dans  la t d e h e  qu e  n o u s  a v o n s  
'^xsuiiire, m e t t a n i  a i n s i  au  S e r v i c e  d e  la ( 'au-  
'•  f oi i f  Viunn en s e  p r e s t i g c  q u e  v o t r e  s i i i ia-

fion vous confí'ir auprí'S de vos camarades. 
Pour ce faire, les colnnnes de ce ¡nurnal, qui 
va hienfót se transfarme.r, en ((Journal de ¡a 
12.“ Brigade» vous sonf largemenf oiiveries. 
Plnvoijez nous bien vite des articles, sur tous 
les sujets qui vous scinblrnt interessants, Ra- 
confez nous votre vie; (lites nous vos souf- 
franccs ¡loiir que nous g partiedpions ct que 
nous ¡I froiicions un éiément de forcé sup- 
¡ilémentaire dans notre lutte contre le fas- 
cisme, Dites nous vos espoirs de gucrison, 
vos pefites miséres de tous les ¡ours. Tout 
ce qui vous fnuche. nous interesse. Conseillez- 
nniis siirfont cu iitiUsanf votre crpéricnce, si 
chí'Tement acquise: et ainsi, nous serons 
mieur armes jioar vaincrc. Camarades bles- 
sés! Encoré un petit e.ffort pour la canse que 
vous avez si bien défendue. Ce sont vos fré- 
res de la 12.“ Brigade, qui dcsirenf si ardem- 
mriit votre guérison, qui vous le demandent.

LE R ESPO N SA BLE 
DE EA R ED A C T IO N : F. B A R R E T

Nota = Bene.—I^es camarades pourront re- 
mettre leurs .articles au responsable politi­
que de leur chambrée qui voudra bien se 
charger de nous les apporter íi la rédaction 
du Journal á Madrid.

M ESSA Ü ES R E g U S  PAR NOS CAMA= 
RADES

L 'u  de nos camarades vient de recevoir 
á roccasion de la nouvelle année, le télé- 
gramme suivant:

«Eormulons voeux ¡irdents pour que 1937 
voit retour dans foyer, héroiques, coinbat- 
tants, apres victoire peuple espagnol et dé- 
mocraties.— Somines .avec vous, fraternelle- 
mejif.

Deu.x mots á Tun d'entre nous.
Mon cher B ... Je forme voeux pour que 

le fascisme soit ané.anti Jamais en Espa-

Notre nouveau Commandant de  Bataillon, Julien

gn(‘. Toute inon admiration. Vive l ’Espagne 
(.lu Front Populaire.

No p;is::ran.— Ici non [)lus. Echec des fas- 
cistes á Madrid.—Echec uussi á P.;iris.—Tout 
va bien.—Amitié's.

i r

Lettre adressée á cam miiicien inconnu» des 
Brigades Internationales.

('ner cam:,i- de Inconnu: Dans les dures 
épreuvcs que tu traver.ses á l ’heure actuelle, 
re(,'0is avec la présente lettre, les voeux les 
plus sincére.s que nous formons, nou.s, ou- 
vriers franjáis pour que i()37 vous voit 
triompher du fascisme assassin, qui en.san- 
g¡ :nte votre pays, et soit assurer que nous 
sommes de toui coeur avec toi pour récla- 
mer la Paix, le Pain et 1.a Liberté.

Fraternellement k toi, Un groupe d’ou = 
vi'ijFs Íraníjais.— L'un deux Jhépln.

EE JO U R N A L .MURAL

Le Journal mural e.st une nécessité. Sur 
le front, coinme a rairií're, son utilité est 
immen.se. Tous doivent collriborer á sa ré- 
daction ; tous doivent (*x])o.ser leurs deman­
des ou leurs critiques d’une m-uiit>re serei- 
ne et Joyeuse, sign-aler inéme les défauts de 
leurs compagnons. Les miliciens doivent 
écrire pour exposer les motifs pour lesqucls 
ils luttent, pour dire ce qu'üs éprouvent vis 
á vis des traítres fascistes. Quelques uns sont 
suffisamment hábiles pour dessiner á leur 
maniere quelques scénes vécues. Le Journal 
mural ]XTmet ainsi de cultiver les esprits 
et d’éveiller les cerveaux endormis; il don- 
nera á ces derniers le désir de s ’extérioriscr, 
de décrire leurs sensations vis á vis de tel 
et tel événement, et Pon ví'rra vite se rem- 
plir les espaces réservés aux articles des ca­
marades. Pourront se révéler ainsi les nou­
velles «valeurs)» qui firent hler des ouvriers, 
et qui sont aujourd'hui des soldats de peu- 
pl(‘.

('ertains allégueront les difficultés maté- 
rielles de la tache. Nous leur répondrons en 
leur rappelant ce petit Liit historique: le 
ííTchelioukine», navire soviétique, venait 
d'étre bloqué par les glaces ; l i  situation de 
l'équipage était des plus précaires, Pon dé- 
chargeait le ivivire sur la glace mouvante, 
24 heures aprés, ene-adré dans d ’enormes 
blocs de glace, un spleiulide Journal mural, 
écrit sur boí.s, venait tr.aduire les sentiments 
et les désirs de,-; héroíque.s ex])lorateurs.

LA D ISC IP L IN E

La discipline est 1.a forcé prindpale ile 
Parmée... Un soldal dlsciplin-é vaut une ar­
mée? complete indiscipline...

On ne peut |) :s nier du ’actuellement, 
nous nous trouvons dev'uit une .armée pre*s- 
que com])léte, par ses eniies, ses munitions, 
ni les ofiieie's, ni les soldats qui nous man- 
quent. C ’est un peu plus de discipline.

Obéissons done mieux, ardres de nos res­
ponsables; ces responsables qui ont eu tou­
te notre conliance, et cette confiance person- 
ne nous a obligé á la leur accorder, car, se 
sont eux qui doivent nous conduire ñ 1 ’ 
victoire, et cette victoire, ils ne peuvent píis 
Pavoir sans notre aide, ct notre .aide pour 
eux, c ’est de leur obéír aveuglément. Notre 
aide pour eux, c ’est notre cour.nge de vr, is

- madRII)
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combattants, et on ne peut pas étre de vrais 
combattants si on n’est pjis disciplinés.

Cam arades! ! !  Si le courage miuiquc á 
quelques uns parmi nous, la discipline ne 
doit manquer a personne. Car, par la dis­
cipline nous prouvons notre fidílité et notre 
dévoueiiUMit pour l'idéal qui nous a ríuni id , 
l’antifascisme, l ’ idéal sacré... et p:ir Ui dis­
cipline nous vaincrons... Oui, camarades... 
Xous vaincrons.

R E SU L T A IS

Les camarades du Bataillon André Mar- 
ty ont pu voir avec satisfaction que, tout
s ’améliore au sein de notre B^itaillon.

L;i que.stion militaire est résolue gráce d 
la parfaite coordination de notre Comman- 
dant aves les officiers et les responsables po- 
litiques du Bataillon. Cette réorganisation 
demandait du doigté, ce qui a été parfaite- 
ment compris par notre camarade Comman- 
dant et p>ar notre camarade Manion, respon­
sable politique du Bataillon. Elle .a été con- 
duite commc su it:

Dcux compgnies, une com]>:ignie mitra- 
illeuse, una section d ’engin, une Intendan- 
ce ont été remaniés, ce qui a permis k nos 
camarades de constater une .sensible amé- 
lioration dans la nourriture et aussi dans les 
besoins vestimentaires.

De nombreux camions ont été fournis au 
Bataillon, ce qui permet un déplacement plus 
rapide.

Au point de vue administratif, un grand 
pas en avant a été fait, et Ton peut assurer 
maintenant que nos camarades auront en- 
tiére satisfaction sur toutes les questions qui 
touche á tout leur bien-étre: Courrier, préts, 
cartes de milicicn.

En considérant le travail effectué, il faut 
que chaqué camarade, prenne h tache d ’ai- 
der de toutes sos forces les camarades mUi- 
taires et politiques pour que tous, étroite- 
ment unis, dans un méme osprit de lutte, 
nous marchions vers bi victoire de l ’armée 
prolétarienne sur le fascisme.

Un milícien du Bataillon.

N ou ve l le s  d 'E sp a g n e

Les parlementaires socialistes belges pro= 
mettent au peuple espagnol de l'aider par 
tous les moyens dans la lutte contre le 
fascisme.

2.^

tous los pays démocratiques des Comités 
d’aide á l ’Espagne répubiicaine.

4- en collaboration avec leOrganiser,
gouvernement réguHer d’Espagne, la coor- 
dinatioji de tous les efforts afín d ’assurer la 
vie et lo bien-étro des enfants de la républi- 
que es]>agnole.

(((A B C» du 30 Janvier. I

N o u v e l le s  M i l i t a i r e s

FRO N T DU C E N T R E . — Le mauvais 
temps se prolongeant a rendu rlii!u'iles los 
opérations militaires. Dans le secteur du Ta­
jo, se sont présentés dans nos ligues cuatre 
soldats evadés du camp fasciste.

Comme ils effcctuiient des vo’ s de recon- 
naissance sur nos positions, plusieurs appa- 
reils de chasse fascistes, trompés par un 
brouiliard épais, ont atterris dans le village 
de Elechal, á 15 kilométres de Castuera. 
Quatre appareils furent ainsi capturés et 
leurs occupants faits prisonniers.

A Madrid, nos troupes ont amélioré leurs 
positions. Le temps pluvieux a énormément 
géné les opérations dans ce secteur.

VALENCE. — Minirtere de l’ Air. — Au
cours d ’une reconnaissance sur le liítoral mé- 
ditérranéen, un de nos Bréguets a été atta- 
qué par deux hydravions fascistes, sans que 
ceux-ci pussent réussir á l ’abattre.

Üne patroullle de bimoteurs a bombardé 
les positions ennemies sur le front de Mar- 
bolla.

Un manifesté de la J. S. U.
La Coinmission executive de la J. S. U. 

s’ adresse á la jeunesse espagnole, lui sig= 
nalant comme tache concréte de fortifier 
son unité, et d’ aider le gouvernement á 
sauver la république démocratique et l’ in= 
dépendance de l'Espagne.

Valence, 29.— La délégation des parbimen- 
taires bolges, dans laquolle figure le prési- 
dent de la chambre, Camille Huysm,an, a  pu- 
blié la note suivante:

cLes socbdistes belges soussigné’s, de la 
Commission syndícale bolge, ap/os .avoir ren­
du visite aux membros du gouvernement lé- 
gitime d’Espagne, aux dirigeaiits des orga- 
nisations politiques ot syndicales, aux íiuto- 
rités civiles et milit iires responsables de la 
défcnse de Madrid, sont arrivés íi la conclu­
sión que le soclalisme International doit in- 
tensifier, síins perdre de temps, son aide a 
l'Espagne démocratique qui lutte contre le 
Liscisme. Ils promettent de faire tout leur 
possible .auprés des gouvernements espa- 
gnols pour atteindre les buts suivants;

1." Que se réunisse li Londres une con- 
férence de toutes les forces démocratiques et 
antifascistcs du monde entier. pour obtenir 
des gouvernements qu’ils traitent le gouver­
nement légitime d’Espagne comme l ’unique 
représentation légitime et constitutionnel du 
peuple espagnol, rétabliss«int en sa faveur 
tous les rapports qui dépendent d’une telle 
reconnaissaiice.

Organiser sur une base international,
.avec r^iide des gouvernements démocrati­
ques, un Service de revitaillement pour la
population répubiicaine d’Espagne victime 
de la guerre, et plus spécialement pour ceile 
de Madrid.

3." Créer, dévcloppcr et coordonnor dans

tcnda/iccü i'f (Ir foutcH lea craijances pour 
(lu'ellcH fTanaUlent a la victoire.

L'union de tous les ¡eiines, communistes. 
socialistes, républicains, anarchistes, nationa- 
listes et cafholirjues, rcni¡dissaiit honnétenient 
les taches nécessaires pour obtenir la victoire.

La Conférence de la jeunesse espagnole a 
été le cri d’alerte, jeté face au fascisme en- 
vahisseur par l ’héroique neuvelle génération 
de notre pays. Ouvriers, paysans, hommes 
de Science, artistes, soldats, avlateurs et ma- 
rins, catégories les plus représent itives de la 
jeunesse espagnole, reunios á Valences, ont 
sigalé le chemin á suivre pour alder plus 
efficacement le Gouvernement de Front Po- 
pulaire pour une réalisition p-ochaine de la 
victoire.

Dans la ligne de cette conférence, qui est 
l-( ligne de la victoire, du progrés et de li­
berté, nous adressons un appe! á I 1 jeunesse 
qui lutte, á ceile qui travaille á l ’arriére, á 
toutes les organi.satiojis de jeunes, pour que 
nous opposions, aux ennemis de la liberté 
es]).agnole, la inuraille infranchissable de 
r.Hlliance nationale de la jeunesse.

Mais notre alliance doit étre quelque chose 
de vivant, d’actif, de dyn.-imique qui s ’appH- 
que á toutes les tSches nécessaires pour gag- 
ner la guerre. C ’esí pourquoi, il faut com- 
prendre que l ’alliance pourra revétir des for­
mes diverses, sans qu’en aucun cas, elle ne 
dégénérc en simple réunion de comités. Ces 
formes diverses seront, par exemple:

Voila l’ailiance nationale de la jeunesse, 
en marche, comme facteur positif de la vic­
toire.

Et ces activités, cet effort de choc de la 
jeunesse unie, aura un soul but: alder effi- 
Cíicement notre gouvernement; mettre _ le 
máximum d’éncrgie juvénile á son Service.

Pour la premiére fois dans riiistoire de 
l ’Espagne, le gouvernement, le peuple et ja  
jeunesse, défendent une meme cause natio- 
na!e: la cause de la liberté et_ de líindépen- 
d- nce met un frein a ceux qui veulent ven­
dré notre sol au fascisme envahisseur.

La Fédération des Jcainesses Socialistes 
Unnriées est disposée a faire Ies plus grand.s 
efforts, dans cette direction. Elle .a adressé 
un .apiJel pressant aux jeunesses libertaires, 
pour que l ’union de la jounesse espagnole solí 
complete. Les bases de discussion ont été 
établies pour réaliser al’Alliance Juvénilen, 
et CCS bases ont été approuvées par le Con- 
grés des Jeunesses Libertaires.

(Extraits de «PHeraldo de Madrid» du 
29 J.'invier.)

N o u v e l l e s  b reves

LO N D R E S 27—Le deputó anglais CRAN- 
BO RN E a déclaré á la Chambre des Com- 
munes, á la suite de sa visite au Maroc Es­
pagnol, que les autorités militaires, ne luí 
avaient pas doniié l ’autorisation d’enjrer h 
l’aérodrome de Mélilla. Selon Mr. CRAX- 
BO RN E, dans ce champ d’aviation, il y a 
quelques centaines d’Allemands, dont le 
nombre wirie tous les jours.

V A LEN C E 29....Le uXKLSON», vaisseau 
amiral de la Home Fleet, est entré ce matul 
dans le port de Valonee. T^'Amiral Sir 
B LA C K H O U SE , a été rei;u par LARGO 
C A B A L LE R O . Au cours de rentretien Sir 
B LA C K H O U SE  formula des vocux, au nom 
de son gouvernement, pour la prospérité et' 
la paix de l ’Espagne.

Sclidarifé cuvriere Internationale envers le 
p2uple espagnol.

JjCs hrigades de choc des ¡cunes de Vináus- 
trie. L'édacation des jeunes papsaus. La 
nration de ceníres d ’insiructio7i htllifaires 
d(.ns Ifísijuels toute ¡a jeunesse pourra s'en- 
;<Ver. Los travoii ' rol ifs de la jenne.Hse 
pour fortifier et consfruiTc de,s refuges dona 
tout le }<a¡is.

La créaiiíni de /oi/rrs du saldaf sur le front, 
couiprefiani Vídlucafion cléinentaire et mili- 
iairc des niilicirns.

Le dcueh p¡:einnif du niouvenic'if antifan- 
qai.sic, des gticriUas, des groupes spécialisés 
dona ¡es coiijis de inain, au sein de Varmóe.

La uiobilisation des fciuntcs de toutes les

L ’initiative de l ’U. G. T. de convoquer 
dan.s une .assemblée, les organi.sations ouvríé- 
res et les partís antifascisíes du monde, pour 
traiter á fond le probléme espagnol, se dé- 
roule sous les meilleu'rs auspices. Le moment 
est arrivé pour les travailleurs, pour les or- 
g.ani.sations á filiatíon démocratique d’Eu- 
ropo et d’.Amérique, de défendre leurs intc- 
réts, leur propre existence contre líimpória- 
lisme fasciste.

Le secrétaire de la Fédération Internatio- 
tv’le des Syndicals, avant de partir pour Ge- 
néve, oü se prépare la grande assemblée, a 
f'-it des déclvirations trés intéressantes. Pro- 
fondément convaincu que nous luttons á k> 
fois pour la liberté de notre pays et pour la 
liberté de toutes les nations démocratiques. 
fjuavement menacées par le fascisme, il a la 
ferme intention d’activer l’ intervcntion des 
organisations syndicales, ])our exercer une 
forte pression sur les gouvernements.

Communique sur la franchise Póstale
Le gouvernement espagnol vient d’.;iccoj'- 

der compléíe franchise póstale k toute lettre, 
provenant des volontaires de nos Brig-ides 
Tntern- tion'des. Cette franchise est val'ibh 
]jour l'E.^pngne et pour Pétraiiger, h condi- 
tlon que la lettre passe par le .SERVICE 
Í ’ E N T R A L DU C O U R R IE R  des Brig'.dcs 
I nterirationales.

N

D IA N A , Artes Gráficas, Larra, 6 .— M ADRID
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